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La méthode de Cochetel est bonne et inédite en matière d'orthopédie et massage
orthopédique, par contre ses concepts hérétiques taoïstes et « énergétiques » ont été
ici expurgés.
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NTRODUCTION

Ce Uvre n'est pas un livre de médecm, mais celm d'_lm"ds,an:,A
toTrca5ieésdrïes usonu"ccMte^;"'mais~Yus'9[^e^ ^ulpte^
S V^S^de taerteenseignéeenfacdlé_e8tJ^uffle^M^
krtolrsfoTsdu"do7et7ertames compensations relèv^^^

"COMFENSÂTfÔNS pressenties mais Jusqutalors jamais
faanchmenïetudiees. Nous les verrons plus loin. Ç^sont^
îo^eÏobiïe's, associant les déviations des-t>ras;aux écrasements
d^° Bv"ert'èbre8~cervïcale8; la. ̂ piration^Ub^^j^ne
m^scura iiïmentaîsouplie par la course à pied aj^g^on des

^d"esu"du'cou~en" ̂eurs 'attaches, les pl"^"'c,cesslues.au
ïî^sage. fc0^doit"se"rypeler que les mu^cks^^^u j^t
âl^wsdxes rôtes;qu'aVs'etendent à toute lapoiriiie/_et^dom:

îappareiî respiratoire débute au moins sur k 2ème vertèbre,
^oJ^umonïciteïjusqu'a l'occiput ou le te'P^eq^^ève
kïsnï^sïpaïdapedu"rispir; Qm peut courir en eîfet sans
soulever les épaules ?

Voila Panatomie du vivant Pour ce àemet cas àe figw^
ételïSssaiisl wrréc^roque au tiiéorème. Celui qm_s'essouHe
Uîère7on"co'u:bn7eu^ comme 1-architecte, compter le8_mipacte
s^Term aïénaux'osseux que ̂

 

sont le^ vertèbres/_joila ^une
gîewévidente^qmrelèye d'une ^natomieanal^

^^ià.é^^ê^^y»^^»;cei^e^^
ETa^rc'eFespnTîaTon" soigne. Mais^le rééducateuijkcé

ifo'ufs "en '& de ' parcours àea meiUeurs^ b-aitements/ ^ne
^erSant"p^. jforccément de son^tol^ap^oU^

1 différentes avec lesqueUes y^;stadapter_en
;ieînrpïc5uis. Le sien/ celui du milade, celui du médecm^et

?eluï âu^ddrufgien ou du rhmnatolpgue. U est donc en^
?éïaluer ie7di5erentes techniques/U a son opimon, et surtout
deïTtadsêiques. Tous les gens "sincères^ se regroupent ajttour
d;utie"atedmîque proche "concernant la rééducation
S?e cÏnsensus du siècle, la cUentèle surtout est pressée_. _Eiïe
îieTeu^t pasïouffm, pas attendre, et n(a ppmt envie d'ai
ia'part'd'mitiative qu'eUe pourrait prendre dans im traitement
qui la concerne au plus haut



INTRODUCTION

Ainsi son corps étant penche à gauche en bas, la partie
haute donc la îête devrait compenser à droite.

MAIS IL BRISERA PLUTOT SON COU CAR IL TEND A
REGARDER DROIT LE TABLEAU DE LA VIE.

Il déforme plus progressivement ses vertèbïes cervi cales car le
haut du corps présentanê beaucoup moins d,e poids, et surtout la
tête ne portent jamais nen/ les défomiations s'mstaJleronfc en 15
ans d'adaptation très msidieuses. Vous avez 5 millimètFes de
différence sur les vertèbres lombaires/ vous êtes vite brisé et
couché. Mais les cervicales 8fadapSeîit, les disques aussi» Et c'est
finalement Vos qui en 17 à 20 ans se remodèle en coulant Au
passage, précisons que ces malades ne courent point»

Ici/ nous échappons aux mathématiques pour rencontrer inieux
la spédficité del'homme. Ceci n'a pas échappé à tout le monde
et les grands peintres Font perçu. Àmsi Goya nous présentant
des monstres tordus dont le visage lui-même recorrigé vers la
droite,

deyrait selon les grandes déformations des^ gens très
sérieusements attemts" suivre la même logique. On voit, chez
certains malades atteinte d'acromégalie/ tous les os du visage,
plonger quelque peu eux-mêmes dans ce penchant/ et se
défomier/se pousser, établissant im parallélisme avec le regard,
donc les yeux, tout le visage déporté/déformé vers im seul côté,
b-ès perpendiculaire à la gravité.
Voir schéma page suivante....



N fRODUCTÏON
Alors que l'influence de la^souffaano va, quant à elle, inflexei le
co'rps ?eîon des règles mathématiques.

f

Le second mystère est celui de la finaUté de^orth^pédie ̂ te
m'aA!ématique:Jeprfsentemla Pl»P«t. dM^UM,,dulM s,^

lîol uïLW"ll"^'J~^ très logique'el assuré, bien qu'à mon av^s
Sc'o"mplet. Au bourdu'cSmpte^qud que^s^t^ ̂ eSm^^
?o^rSull a Compense, a a corrigé sans la rectifaide du poids

}aéîaîTpar exemple dévié à gauche; en bas ̂ "lo^bas^m ou
mces&tomïaïes7ym erepenche à droite en haut to épaula o^u^c^o^éé'v t^mon~s»^\y»^ifQ oï^^^
qmvpOM"JOTetamonceye de8ÇM>nsdeJeud^^^ç^
?Ue^àîipïïceenbasqueI^ues_pion8^dro^U^cd^
auteT^wfaïau7he~etu>vmAlement_seraoM^d^déner
^ux^dTYauFvers" Ïa gauche. Géométrie dans l'espace.
Compréhensible.

UUtMWVt*""
tSIOAlU-

ULmtnawanamf.
'Mt'nROBtOiWÏ^

>m tuamtti
ïff'irocuat.
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NTRODUCTION

Les os du visage, et chez tout le monde/ croissent et se modifient
toute la vie. Dans l'acromégaîie, ce sont tous les os du corps qm
n'anrêtent jamais leur croissance. Cette espèce de gigantisme est
donc plus'soutenu niveau visage et la véritable galoche qu'est
devenu le menton/ devient une ganache chevaline.

Goya a tablé sur Fimperturbable logique des mathématiques à
laquelle nous spnunes sounus, même à cette loi de
compeiisation qui, après tout, obéit à tme recherche de

licularité'sous Fhorizontel du xegard. Et pour rajouter
tout ce que nous pressentons contre nahire/

, il a poussé dans la
contre-vérité.

Léonard de Vinci, dont je recommande les éfaides anatomiques
possède la grande éloquence de pouvoir faire lire les muscles
non plus siir le canevas de ranatoime classique/ soit le bel
écorché musculeux, mais sur l'anatomie d'un homme filiforme
non écorché. Car la référence de la vie et du métier
d'orthopédiste qui touche et qui voit est d'avoir pratiqué de
nombreuses morphologies de sujets hmnams/ différencies de
plus dans les adaptations professionnelles, climatiques/ raciale/
et surtout changements nutritionnels et statuïe d'un ascendant
l'autre, déportation d'un climat opposé, irlandais toransposés à
New-Yorlc etc...



ODUC^IO^

Les peintres efc

les sculpteius ne sont pas tous orthopédistes (mais encore !).
bien que beaucoup fréquentent ^Ç°ur_ ""^" j^°k
î^t^eZ^iv'Si t'et du" geste.

^ 

Mais on ^ Peut_demer^a
S^Te ̂Tndle'sens des mathématiques. On ne peut éviter
depenser-qu-ilape. çuleslo^^^^ ^^ ̂ ^ ̂ ^

porte a
révocation , ^ _^__î
considérer les avis d'un êfa-e aussi doue.

un cou tor^u
implique une atdfaxde plutôt

iiaue fixé. Il v a en effet une distance entre
Sy^tée,^^taït^S^onZ^^toCec-STdî^^ef'aton'de~ne^iusjetenudT^q^
SSSïuh-e'choîe'que la charpente^Ces ge^Pj"w^
Î?£S ^^>'i^?m^t Se^ment'asje tenaient mal. Nous
venons quelle analyse on en peut taire

Mon expérience de 40
tisSîques, comme en laboratoiie, l'a confimiée toupT

Sa5Ssi^ir^=tS
EîoS?s;;-"ïâS'~:s'î;5=
diverses.



INTRODUCTION

?=^ îèyy^^^£ 3
^^u^^^^ie~pmcessw de la

gîe'étant déclenché.
.
--.. - î-i:nîl1i1

M^LmSeteU%^^^^
iemeiUem rem^Jl ^^^"WtiaÏe^c'estpt omouvou: le

fions. Parler de contracnue uuutu^^^

massage^'eJ"'ÎT"';feT8 tance~au;, léajustemen^ Ams:

ëésÊapd^la^p9SauaïébureT^Se, ïui7» l.

KTI <*n yééducation.fin en rééducation.
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NTROD CTWN

Attitude insupportable aux architectes^ et même aux
luiiésithérapeutes au début, quand ils doivent être reformés en
cet esprit J'ai été formé par le Dr de Sambucy, non
conformiste flagrant " non à mes débuts, car J'étais déjà initié

La prévention est une forme d'écplogie dont le raisonnement
apparaît précaire aux yeux de certams exclusifs d'un autre niode
de'pensée. Il convienî alors d'expUquer les règles statistiques (la
vente nfy est pas si mipemiancnte) et maihématiques.

Or, soumises pour une grande part au poids et à la gravité/
toutes les conteachares, déviations, spirales, luxations etc... vont
répondre par IQ géométne sur les pressions envers les
arîiculation's. On co'mprendra dès lots qu'un tel plus graiid/
qu'un autee plus long, qu'une femme au bassin large a les
genoux plus ~en-dedans/^ que le ̂vieillard surveille moms sa
maintenance et que le déprimé fuit sur ses aplombs. Oui ou
non? Engageons-notîs...
Et toute Forthopédie seraifc liée aux mathématiques. D'aiUeurs, le
chirurgien y affûte ses couteaux avec des succès mcontestabîes
et grâce au'ciel, il en tient compte. Allez donc juxtaposer une
tête de fémur sans mesure !
Cependant/ j'évoquerai deux mystères : que vous soyez gaucher
ou'droitier (l) et donc très spécialisé sur im seul membre, ces
poids inégalement répartis que vous sollidtez assez
îuulatéralement laissent le cou assez droit, lui qui est le fléau de
la balance de vos deux bras.

(l) Etes-vous gaucher ou droitier ? Un droitier se présentant en saut en hauteur dans la manoeuvre du ciseau
laKral se gréscnlcra ainsi. Sa jambe d'apptl sera Ïonc la gauche. Mais ce même dToitacr qui saute i gauche,
jouera au (oatbaU exclusiveuiént avec son pîed droit.

11



IETHOD
sion sera de traqcer les déformations, U est

OMBroe.Mnt^Si^^^î;l>?'m^tomé;'etCTrtout
STSfflu^Ï^'«eette atttta.hs faussfa.

^«rinn du tvw hnmafcn (®riaiÉ n'est pas une wrtitnde.
La descnptt0^ ̂ nlàlraitT?'Cerqmse fait par fro^De plus^

 

^l^SSSUi'"»>°""3^twB i^m!'Ï, 8ertde

^"le^Sscie'opposé du même menibre.
l'aisîre^membre^

SîerastUs'agitd
oa rétractiosi.

fiable,

, ceci

énS>i^e'TÏSÎl^»iu<;B:ateoiumeBtpasla
Serons le plus possible denommer^mu^I^m^

s S action, dessmé& Lorsque A^exand^
S8apdSÎS"o»^tommmcd ^»mme d^^mo.ÎSSi as S^^^Tw:Mqu^)^he^^^^

^ile^e"rét5tpï-ditJemesnisproimsalorequeJe
^SS^^SId'm^c£°<^tri^"qute à en faire toute une

topographie.

Et c'est vrai que les contractures mu^olairesjontdmisJ^Biam^cm^^liï^^"l?PÏ^M^O^fô^!e^S^»
Fau^out de cinq ans. Jamais les médecine

S^^o^Ï;n:tomri^^^d^an^ offi.Sws^ld?fau!Tutopïque7(n^^
SS^'S^^Wq^^6^^'^
^îo^îpbieïdonflelwteur lira 'les séqueUes, mais c'est un
encombne à la pédagogie.

12



METH
('orthopédie, M faut bien reconnaître que les douleurs

suTurneimi»rfection m&^niqce, vont^aner selon les mensu-
ratioDs des segments du sojefc
fi y a donc nue anatomie de J'asp^t orthopéds<ju& Comme eUe
est fort mathématique, pîas exactemenf géoméhique, avec pour
iïmiteetoppositioH, le niveau dn regard : on peut la démontrer. '

L'iïnagc parfaite est de l'optiïnisme exagéré et déforme l'idée
sélective. Il "faut rôder dans les spiralfô, IIES tricheries et pn voîr

avant que de réaUser l'idéal. s'il existe.

Le genou soutient ou ne soutient plus la colomie
vertebraie. Plus encore, les déplacements du corps
lui font supporter beaucoup plus de poids qu'une
simple balance le laisserait imaginer. Et ces poids
résultent latéralement dans certaines circonstances
exceptionnelles, où la précarité toitiale d'un genou
confine à la détresse. C'est une facette, car de plus,
la station immobile ou debout prolongée sous la
fatigue, augmente l'accablemeat que j'appellerai
poids.
Et l'accablement mental pèse tout simplement comme
d;im'~poïds. Nous ea faisons école. Le Poids^du, C05PS
i*ésulte~"suT le genou, mais les adaptations
(compensations ou "lâcher prise) ornent Si bien

qi -le~ieaou renvoie des Incidences faussées.

La réciproque s'établit donc et aotre ^?5ÎÏÎÎ
manichéenne "réglant tout par oui ou par non, semble
avoir'diffîculté à cerner des lois cartésiennes autour
de ces réponses. Car on ne peut totalemeat affiroier

'le g^ou défait le dos et que le dos éprouve le
genou, S'il s'agit d'un perpétuel aUer-retour.

C'est pour cela qu'on évoque le dos dans ce Uvi^ou
siT'on'veut, l'eûsemble de la manière dont l'homme
s'érige et se maintient debout. L'honune ou la
femme. L'enfant. L'homme âgé ou jeune. Le déprimé.
LTakooIique7 Le pléthorique. Le goutteux. Le
diabédqiîe. Le paralysé. L'accouchée. La génitrice
aux dix eafajuts. Celle de quinze. . Le spordf
trop spécialisé : cette incompéteQce formelle des
responsabies, ou la respo&sàbUité des gens
compétents. 'J'espère l'eagager encore un peu plus
par ce livre d'exercice.

13



ointe
Ks q^'ro^eîtroavere^ m^e^. ^ ^onc,

^rt"a^^^^'pas'aE^B
^^^SS^areTc^^a^ïmJ^^^^^

l'anatosnieduyécu. ^ ^^
ïÏdoTcïiS^eTrevB même dans les des^dontje^mesuis

olïa%Kïs'diTert>onsetlesform^^
! res"e^raat7aTrois;?iaislavie enseignera ce^

Ïiî5'tlS^^"ÏS"%i;'?"etd<pasre'p50i81a(lction
^ar des corps souffrants.

âimonstratioa, les résultats.

5SS5îS^^3^;st st

SÊïÏS2SsSs5^

riiumaiismes.
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LA METHODE
Il faut donc se former s cette " ANÂTOMSE DU VIVANT ":
r'enteiîdsde^gestufiUe, et e la morphologie des typ^

"Cette {Aie des corr&spondances sera snggérêe en sa
base et daas ce Isvre.

,

\-

COMTESTRTION
Il est impassiblB de leuer la tête ssns

cont'rac'ter Ïe grand droit au-tiessous du

-!?^:iT ïS?ï='?2^^
S,IS^^ï^^^'^^"^°^
muscle au "plEHUs ceruico-braccMal".

. ^..:^M



LJB_M ET H 0 D

ce les vertèbres lombaires, il est

[ëë%2|s^£:ÏJS
Sn"^ l^'Sé"cîeuBcheunensem^de maux. Ces
d'oufeurFphysiques ne sont pas seules.

^ucarion~~du. rçenou ,cambrerai^2 fois plus,
e7poTanTaux-sciaUques, lumbago, etc...

^~.=?="S3^%,!S
IsïX'S. f-ÏEI ^S?£

u. "ÏAI"Tonicité du ventre-deviendra une
sécwté"!! est seul à la construire.

-j-ai le même souci sur la complementBri^d^bi^^

î^ioen. lcue'rmu uscïesnïfont qu'un (mouuement).

fourcne des cuisses et la Pi"ce du_Pouce,. "e

^^^^^SS^. - ..o"b"er.s< .entlr.

16



LES SITUATIONS PARADOXALES

1°, Un gesioa plas haîit
2°, Uîie'jambe pBais loEsgîîCe
37 Un geiioB piîss faaat à drofite, UBX© jaffîbe plsis loxigîie
à gaiscfi®, r^triê®t s nieB^ïï^os â^saêlqtîe de la jambe
droite (^r rapport à la jasa^ ttche.

enseigsseisseBé faux à pr©ESB!èr@ VB&
47 Càmbrnre dtai®ssêsrrîère, probJêiiïe
dîarêlcîBlâtlo2î ^cro-îSâ^fâ®, îaals pteona®sat da disque L5
"81 projeté esi ©vaat bae® sia osatee. c£.<as ̂es ^
jambes sosaê âe même lossgBieîar et 1^ ̂er^iEiaqîies eu

7 DoisbSe Iss^aêion des sacro-iBlaqaes : ouvertare du
bsssisa : pas forcémesst de âonIetBF. La femme ouvre
qsselque jfôu ̂cro-iliaqnie et bayiM qpand eUe est
eiacefiîte eé aas momecÉ d'aceoîEcfeer. SSBSS nne

gfflssfciqne post- accoiïchessient? el!& p®îit conserver cet

C'EST ALORS QU'IL FAUT PC^ER LÀ QUESTION
-e

qui met B& femme (tesis l'éteê ̂  te ©ffîme enceisite nîoaivre
pss Ses 2 ̂ cre^iï^qîs^ et le pssbls âtcae Êi^n chronîqîie
psaâasst 3D aa§< Le teissps iBesWims^oulé poisr uKe
géssératîOH de femaaes ey@Bê gffibS fe pBîBle depuis Iîâge de
20 ans d*êfre pârvesise à 1^ BEâéssopaîsssqsse, avec ses
problème d'arthrose plsis fréqsients.

Les problèmes de dos ne font pins peur à persoime
coaipte tenu que nal n'y échappe et qoe cela se soigne
bien, ce qui Bfest pas la'référeiaie car'iB ̂ raît préférable
d'enseigner à guérir plutôt qtsTatteiidre uiîe échéance

17



f GENOU N'EST _AS_ _OLE L'AUTRE
NIDUIX)S

Normal

^oabs de ce côté

lise l 'un ̂ nl côÉé d^ bords da

dêsgesêisstes
bîstfe apj^Sée nîicîeus,
ceaîre.

WrîêsM® roiiS^ssent à bMSe a qmtêé le

Cassq mêllëmèfrfêi pSass ̂agrt âîim cêté impS^îseBt amplement

S^iss à îrois mîSiïESsèSE^ ^st pS?? dsm%ts ®t peraaettgEat pte
Ksigtemïs bssfersiè âa ̂ Iré ^iïs^elffîê. IîsSJ^T^.
^2rieSl c^TOrtêbT wvie^ fâra yaffîomsdt effwteLde

iïî'EBs^ais d^ verfêbTO csnicaîes. Le Fegard se (
§eB terïon^Bteî, 1^ TO^fêb?^ osrvica!^ roffî^nt toute

i^iq^maêhimiïqi^ Mate te ptfeoSogîe paraît qninae ans
Aln5v âB des vertèbre lomêmîres, TOXIS êtes comblé par nne
^iatiqce d®sîs ïës famtjoos^
Et B&tut^Uemeat aâois, d® rôté du pmcemeat dss disqae, la

'Voirsi'iadoaîeurse toroisv® d© ce côté, car le niîclens pre^ w
jaiUit du côté opposa <
i^en'embarra^iat car te niscfôag dispose de 3SO e oi
s'apîafir, dissiînirfer, obvier.

18



LA FATALITE DE LTAGE EXPOSE

PRESQUE CHACUN A CETTE INVOLUTION

Surdité
Hypertensio Cardiaîgies

Tachycardie

Rétraction

^

COMPENSATION
PROVOQUANT UN
TENNIS-ELBOW

IIWKÎ'tlMWIM

'<-.'.
.^

WUdMK

Les 2 coudes
dévi^, oui,

mais rarement
de la même

fiîÇOH
Vunet
l'autre.

Et vous croyez
vraiment qu'on ne
le sait pas. Ou les

médecins sont plus
compétents que nous
ou jls le sont moins.
Ou U est difficUe de

donner les petits soins
devenus des grands

soins par le nombre a
des subordonnés. Le

sort est ingrat en effet
qui donne au dernier

soigneur la touche
finale (rééducation)

de la guérison.
Il faut que tout

soit dit.

Allez soutenir à un phlébologue ou a un
dermato que vous soignez des ulcères en
dégonflant le genou dont l'inflammation

constitue un garrot. Tout le monde le
comprendrait, même Fulcéreux guéri.

COMPENSATION CLASSIQUE
EN PARTANT D'EN BAS

ULCERE

Entorse de
la cheville

19



L'ANATOMIE SELON DES
LOIS DE DEVIATIONS

On se doute bien que l'anatomie des livres
scolaires est une anatomie idéale. Comme il est
rigoureusement scientifique de savoir que
chacun d'entre nous présente 10 %
d'anomalies, de mutations plus ou moins
marquées, un coefficient d'adaptation à la
longueur de nos segments, peut- être
quelques stigmates d'une enfance mal nourrie,
et encore des séqueUes de traumatisme ou
ffîaladie, l'aHatomie idéale est utopique. Elle
offre des repères. Mais où a rarement vu dans
renseignement apparaître l'anatomie globale:
celle des compensations.

l - Pour le haut du corps, l'adaptation au
haadicap vîêiUêsse, maladie, malnutritioa,
lordose, cervicales, arrondit les épaules en
avant, creuse la poitrine et dévie les coudes
vers le haut La tendance est pour tout le
monde, et j'aperçois que cela n'est jamais
notifié.

/

f

Les 2 coudes
déviés oui

mais
rarement

de la
même
façon
l'un

l'autre
^

On notera que quoiqu'il arrive, le regard, - ce
niveau - restera toujours horizontal ou tendra
toujours à l'être, quitte à détruire ses
cervicales et déformer même son visage.
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LrANATOMIE SELON DES
LOIS DE DEVIATIONS

II - Pour le bas du dos, dans l'easemble dos
bassin ventre et partie supérieure de la
cuisse, l'ensemble compense selon ce dessin,
dans le plan sagittal ou s'il l'on veut, en profil.

."
-,g

C'est le ventre qui tient le dos. Ventre
démuselé, le dos lombaire plie, coastituant un
arc dont la flèche résultante passe plutôt vers
le disque 2V3' lombaire.

prescience,
le lumbago et les sciatlques en ce

lieu, i De la
bascule du bassin en avant, résulte un
abaissement du grand os du bassin, et une
puissante contracture sur le devant de la
cuisse.
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S GE OUX x

POUR AFFIRMER CELA IL FAUT UATOIR DEMONTRE
SUR LEXERCICE DE LA PAGE QUI SUIT

PROBANT SUR 90 % DES GENS

Fincement
Sciatiqne

Nnclens

Disqase 5° Lombaire
OHwrtai-e

T

Confaractare
rêîîacêsoa

Estensîoa

CONTRACTURE
DE

MOBALFKê
CRAMPE.

SOUFFRANCE

LATENTE
SUBTILE

î

entorse

chroniqa
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LTANATOMIE SELON DES

LOIS DE DEVIATIONS
III - En ce qui concerne les genoux, il faut,
pour affirmer CHEZ TOUT LE MONDE leurs
déviations majeures vers l'intérieur, procéder
à l'expérience qui consiste à faire auto-
manipuler les genoux- Ils dévient vers
P intérieur. On concevrait assez facilement que
dans les mouvements : marche, trop, galop,
sprint, la gravité alterne mais rôde
exacteiaent es Ere les 2 geHOux.

^
}

/

y ^\

^
-.= )

i

II est très rare
qu'une personne
ne montre cette

rectification
des axes

genoux-taions
après

manipulation
lors même
qu'elle ne
souffrait

pas
des

genoux

, itl ^
. 'f/ - /' .-'^ . -// '

/

\\
-t- 7\. ^:-

^ .-
. . ^^1̂ é-^-'

l\^ ^ï. 'f
// ^ ^/1

^^W'^'w^



UesseigDËîBBnt de l'amitomie idéale est quslqos peu
dénagogique.

En effet, cbacimd'entre nous présente quelques 10 %
d'anoBaîies^ouront classées par te analystes d'ameurs) qm révèlent
les siaçtations.

Le disqoe Sens lombaire
poîff cela crée des problêffl^. YOÇZ chez

patnret ce d^sm suggestif d^ statistiqO ËS scr la foriBe du Sème

disqo lomteure.

/ '.

. 0

,L.

L'extrémité du coccyx présente assez souvent un siucroît de
vertèbres toutes petites/ sumuméraires 7

Dans les cas de frarture/ ces articulations
demanderaient une aide classique à leur fonction par
rééducation. QueUe rééducation ?

Notez égaleiEsat cêtîe oî^rratiott de Paturel sar 1& rertitaîe
dîscHtable et stalisSique d@ la coloBag dorsale, niyeau aortiqce.

COURBURES LATERALES

Chez certaajts sujets, la coloniffi TCrtébrale présente mie
légère courbare latérale sitso® Àais la ligioa dorsale, à la hatttettr des
troiriêBB, qtistrièms et ciBqmènfâ dorsalfâ; rette cocrbare est à
coBcavité'gaiBîhfi : eUe est do as pacage de rwrte thoramqo, aossi
nsrite-t-eÛe, lorsqn'elle e»ste (un tiers ûes cas), le nom de courbure
aortiqiie.

UN TIERS DES CAS, C'EST CONSIDERABLE...maîs assez peu
coiinu.
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MORPHOLOGIE ET DEFORMATIONS ACQUISES
L'éhide de l'homme tordu ae paraît aussi intéressante sur révolution du corps
de'Ï'hoinme EIle e3t également
mathématique.

U *WIt ttMïtltî tSI tH ttastavi Bt rntrMiaitttim
me in wm nefflîiia. lit Mmiumw ( ysffM fw
aman Mistwt uni NE Miuir   »iu« ci M*Mtw,

tsm
IOMMIU

w

»W111KTE»S

SOt

Ce constat niine bien des espérances

jlNoys voilà loin de la morphologie et de sa philosophie soumise au fatalisme.
^Dest .pourquoi, j'aî voulu en citer quelques études, souhaitant que sur certaines
f'ouvertures de compas, elles soient reprises...
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MOR HO OG ES

la race grandit, devient de plus en plus facile, Ifâ^tudo
l^nSS ̂ ceS ̂ieTquTmïtepTusmrquérU~y^40a^s^^^
^°^ ÎS. Isî^'E'lâeThSl déjtà ï^eïtro^abfô"àT'ép^ïï"C'éteit
Iv^td^^r^'sportifen^oup^pàrj-sa^^pourte^jm^^

^^ourdpoar~soùl^er;des-poids. Efto^c_c^^r^était^
ïeIi^a'ufcfroBtdScïrébral qu'on retrouvait d'ameurs sî bien . qaand on s'en

^ïopair"chez1a plupart des enfants mottgolteiîs !
TeUe queUe, cette analyse me paraît^troite, ne tenant ̂ a»mptej^rac^d 

iS''Ïd^'mouvemente/Un Africain court cambré et (tôs si m^ Sur 10
KTaS du sprint aux Jeux Olyinçiques,_Uy a^no^Si ̂u;S^TOBS,Prome;tô.en
Xsllïv^"wTrcz'ifâ~gens^ccroupis"pow8e^ep^r^En^cd^^UJIy^^^

î traÏKons ^pa^^autorisés par la sécurité sociale - les enfaots qui désormais
ïéiîéfîcfent'de larpiscine et sont mieux constitués, mais moins soUdes.

Ce voeu pieox de l'homme idéal est^nne exceUente cib;e_maK^nu^priori. Ce
bocnhïmme'd"Ksm  'i'pT feente uae dîsîwsition de ^lordose^hysiol^îqoe.^
Ï;"dSsïn"l ^2'de l'homme mâture, déjà un ̂ nj^"»ont^^es.. cwrburfê
^nuiSî"c^ mutueÙ^de t? cotonne^rte;dW^^^J^^^
d^"^enfedur"etmouftVÉC les 2. "lua:!Msternt^léJÏ:mas;o"£ac, t ^^
?rbd^en"quTmamtienneat toute la coloime. U^S^d^in^r^nte l'bomme

tor'îu^ton'd'fâ ioisde compensation, aiusi qce l'alternanee géométri<s^

^

/ ,
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T^PES MORPHOLOGIQUES ET CONSTITUTIONNELS
Aspect morphologique et types psychiques selon KRETSCHNER

.s-7®

_\/_
Musculaire

u ï- /

\

/^~~=
®fi®
^/ Pycnique
^/^ -'-vs

I;

\>

^

Une autee vérité perce sous les
travaxix de IOFTSONER.
Ces dos psychiques sont tous voûtés.
Je crains que les travaux de ces
analystes n'aient été modelés
d'apres des malades psydiiques
dispombles à l'hôpital... Us sont
tous voûtés selon les lois de la
dépression. Notez la réteacdon
haute des épaiiles vers le sternum.
La natation obligatoiïe a fait
disparaîfare ces poifaines
étouffées/ même chez ce
înusculaire BOSSU.

sr.^
^ Leptosome /
\'/_

/1-^

<;

./--\
poids ec sarc&arge
aceafaleffient aeataL

^

ÇUI A INVENTE QUE LES
VERTEBRES (et les maux de dos

POUVAIENT S'ANALYSER
EN ».ES SEPARANT.
ANATOMIÇUEMENT

TOUT ESTJomi
- . . ttmaoM

tiUTtBnKuutnminiuNiuBu
HD(T<UI .

.
voitTAtcxt flïîtinTftmnic tti

dcniic- rrtCuniiUTiui;L«.
ftc< CftCixu. ton iiTnnii
onKmtiTCTniKiuiu
ni<niraiBUii>t"ccn>t

UCMX caiM. MfUï 'uunif

?&
ïçy-'--'

^

-.-
-c^

/-»..
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-FHOLOGIQUIS;Ïîï^°cSÏÏON
0
t )

\ /

s,°
'coïpkïloandyst""^

i hésité à coopare^
'w"^a woîfl^
de'MARTIGNV/luî-m^^
^"^uaPPU:%?.nDde
TÎIOORIS et de SIGAUU.

Endomorphe mésomorphe

<n

\/

type moyen ectomorphe

On apprend aussi qu^
s^^s...
15tS^re ri-

en

î^dto'iions'orthop^ques
expUqués dans tout ça ?

OT^7dj[^to, ISCÏt ^nlt'Ï°S"qeu'^
jS^SSSS^Iijê
:&s^u^^^^sts
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^

TYPES MORPiIOLOGIQUES ET CONSTITUTIONNELS
Les types de Martinez

^ ^

L/ ^
\^

\y u

<>?

Entoblastique Mésoblastique chordoblastique Ectobbstique
L,(entoblasticiue tel quel ne devrait pas être loin de sa mort. _ _" _ _^ _..^^.
C'esFleTab'kau de Toulouse. Lautrec/ des vieux beaux pléthoriques, pansus et.. pressés
de vivre.î^^ le. edopl^mes = Valent. » le désolé, p.mi rentour. g. p.U.dog,,u. de Mpoque,
n^devaient pas résister à la tub<srculose. *. <



T^ES MORPHOLOGIQUES ET CONSTITUTIONNELS
SELON THOORIS

1
y

^ .^

< -,

d/^ . ^"[>
BRÉVILIGNE MÉDIOLIGNE

LÀ MARCHE À QUATRE PATTES
pour diagnostiquer les différences de

propordons longitudmales
(selon Thooris)

~\ ^
^

Brachyskèle Mesatiskèle Macroskêle
La race s'étant dégingandée en 50 ans, ces observations
paraissent obsolètes. Une partie de la population reste fidèle
à ces types. Par contre/ on peut noter dans la marche à quah-e
pattes que le rapport dos-fesses, position foetale ne chaiigera
pas. Et la poshire

<ç-

i -

/

^^
/ ^ ;\ '\-
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TïTES MORPHOLOGIQUES ET CONSTITUTIONNELS
(Ecole Française selon THOORIS)
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U£SWSSS5SSSSS'

Pïùfôt briser
les cervicales
que regarder

penché-

Malgré les
projections

des compen-
sations

et de la loi de
gravité

EN DEFIT DE TOUTES LES LOIS^
ORiîiÔPEDîQUES MATHEMATIQUES

r'HOMME 'ÏÏENDRA TOUJOURS A^
L'HORIZÔNTÂUTE DE SON REGARD

POURQUOI CES JEUNES TOMMES COMPENSEJSÎT_
"DÎFÏEREMMÎNT EN PRESENTANT LA MEME F

MORPHOLOGIE \ ^,, "ï

.V

htAÏS ELONGATION VOVR.
MUSCLE ANTERIEUR

DE LA CUISSE QUI ETAIT
E3(POSÉ PAR UN

PROBLEME DE GENOU. SI CE
N'CTAIT DEJA UN PROSLEME

D'INSUTTISANCE
MUSCULABUE DU TIERS

INFERlEUîl E LA CUISSE.

/
y

EN
AVANT

POIDS
DU CORPS.
ACCENTUÉ

FARLE
MOUVF.MÎNT

CTLA
PENTE.

PENTE

\
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